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modes d'action, qu'en cas d'usage non trop prolongé de l'agent
toxique une partie des lésions est suscptible d dispiriître.
De ce nombre sont les infiltrations lymphoïdes et leucoeytaires
intertubulaires, certaines dégénérescences. Comme ces lésions
entraïnent presque toujours une diminution de la sécrétion du
suc gastrique et une dépression des proluits chlorés, le plus
habituellement les modifications attribuables aux ,gents toxi-
ques et médicamenteux consistent en un type hypopeptique
dont l'origine peut être souvent reconnue à certaines particu-
larités, telles que, par exemple, l'élévation du chlore total
malgré l'absence d'acide chlorhydrique libre, et la faible propor-
tion du chlore organiquement combiné.

La suppression des agents toxiques et médicamenteux en-
traîne donc le plub bouvent la transformation d'un type hypo-
peptique en un type hyperpeptique.

Les boissons alcooliques sont au nombre des irritants capa-
bles de déterminer au début des lésions mixtes, et il n'est pas.
rare de voir dans la gastrique alcoolique un type fortement
hypopeptiqve être remplacé au bout d'un certain temps de
régime lacté par un type hyperpeptique. L'usage des médica-
ments fournit très fréquemment l'occasion d'observer des
variations tout aussi accentuées. Chez certains malades à un
état apeptique presque absolu s'est substitué, après une sup-
pression suffisamment prolongée de tout médicament, un type
nettement hyperpeptique.

Il serait très intéressant de connaître les effets gastriques des
médicaments les plus importants. Cette recherche est difficile
pour diverses raisons. D'abord, il est rare qu'un malade s'en
tienne à l'usage exclusif d'un médicament. La plupart des
gastropathes essayent successivement ou conjointement plu-
sieurs agents. J'ai l'habitude de me faire donner par mes
malades la liste aussi complète que possible de leurs prescrip-
tions. Cela m'a permis de voir que certains malades avaient
pis jusqu'à quinze ou vingt médicaments différeDts, quelques-
uns peu actifs, il est vrai, mais souvent plusieurs autres capa-
bles d'impressionner le processus digestif. Cependant, on ren-
contre des cas relativement simples où les malads s'en tiennent
pendant longtemps à l'usage exclusif d'un seul agent médica-
menteux. Tel est le cas, par exemple, des gastropathes que
j'ai appelés alcalinophages, malades qui ont pris la funeste


